
MERCREDI23MAI2012P WISSEMBOURG 46

LWI 02

PREUSCHDORF
Les marcheurs gourmands
ont répondu présent

La deuxième marche gourman-
de organisée par le regroupe-
ment pédagogique intercom-
munal (RPI) de
Preuschdorf-Dieffenbach-Ober-
dorf/Spachbach, qui a mobilisé
une trentaine de parents d’élè-
ves et les pompiers de Dieffen-
bach, a connu un franc succès
auprès des parents, des grands-
parents et des enfants des trois
villages concernés.
Jean-Jacques Bastian et Rachel
Fortmann accueillaient diman-
che dès 9 h, devant la salle des
fêtes de Preuschdorf, la longue
file d’attente des participants
qui s’étaient inscrits auprès des
organisateurs de la marche
gourmande, qui comptait deux
circuits fléchés de 8 et 10 kilo-
mètres. Après la distribution
des tickets-repas et du sac à dos
indispensable qui contenait
une bouteille d’eau, un verre et
une carte, les marcheurs
étaient invités à prendre un
petit-déjeuner avant d’entamer
les différents parcours. « Nous
avons abandonné les gobelets

en plastique cette année, préci-
se Jean-Jacques Bastian, car
nous en avons retrouvé des
centaines au bord des chemins,
l’an passé ».
Par petits groupes, en famille,
bien souvent accompagnés de
leur chien, les marcheurs se
sont dirigés vers Dieffenbach
où le verre de l’amitié les atten-
dait. Il leur fallait ensuite
revenir à Preuschdorf pour
déguster le pâté campagnard.
Un retour à la salle des fêtes
qui était aussi l’occasion pour
eux d’apprécier le jambon au
riesling et ses crudités. Pour le
fromage, c’est à la ferme-berge-
rie Huchot qu’il fallait se ren-
dre.
Sous un beau et chaud soleil et
dans la bonne humeur, les
participants redescendaient
pour la dernière fois à la salle
des fêtes pour manger le des-
sert. Aimer la marche à pied et
être gourmand : de solides
arguments qui ont permis à
chacun de passer une agréable
journée.

Dès 9 h s’est créée une longue file d’attente de participants,
qui ont récupéré leurs tickets et leurs sacs à dos. PHOTO DNA

PRÉCISION

Une erreur s’est glissée dans
l’article paru dans l’édition
d’hier, concernant l’exposition
de Harley-Davidson à Wintzen-

bach. Organisée par l’associa-
tion socio-culturelle, elle s’est
bien déroulée au foyer avicole,
et non au foyer agricole.

KUTZENHAUSEN A la Maison rurale

La lettre et la note

DÈS18 H,DANSLAMAISONd’ha-
bitation, des dames en costumes
d’autrefois ont présenté des scè-
nes de la vie passée. Installées
dans la « Grossstub », Éliane et
Kati brodent des petits cœurs
sur du tissu. Assises près d’el-
les, Marlise tricote des chausset-
tes de laine et Lisa crochète des
maniques de cuisine. Dans une
pièce voisine, Gertrude et Made-
leine Kropp travaillent côte à
côte. La première fait des frivoli-
tés, une spécialité dans laquelle
elle excelle, tandis que sa sœur
crochète des napperons d’une
grande finesse. Dans la cuisine,
Denise baratte de la crème pour
obtenir du beurre qu’elle donne

à goûter ensuite aux visiteurs.
À huit heures trente, le public se
rend dans la salle de projection
pour écouter les lectures du poè-
te-cycliste Laurent Bayard, des
textes qu’il a écrits et qui sont

accompagnés musicalement par
l’accordéoniste-compositeur Fa-
bien Christophel. Toujours à
l’écoute du monde, Laurent
Bayard est un observateur de la
nature humaine. Il a publié une

quarantaine d’ouvrages dans
lesquels il raconte de petites his-
toires vécues, des « brèves »
qu’il enveloppe de poésie, de
philosophie et d’humour. Dans
ses histoires, les personnages et
les situations s’entrechoquent
pour donner lieu à de savoureux
moments d’existence, des tran-
ches de littérature à la fois origi-
nales et remarquables. Parmi
les textes lus, il y a notamment
des extraits de Voyage en cham-
bre à air, Ivresse du vagabonda-
ge, L’antre chats, Petites bêtes et
autres Z’aniMOTS, Petit précis de
l’impolitesse ordinaire,Unamour
de bicyclette, etc.
Toujours à l’écoute du monde et
à l’affût des rencontres im-
promptues, ce passionné de vélo
a fait sien le mot d’Einstein :
« La vie, c’est comme une bicy-
clette, il faut avancer pour ne
pas perdre l’équilibre ». Et c’est
bien pour ça, que Laurent
Bayart, l’écrivain-cycliste, a
choisi de ne jamais s’arrêter ! R

Laurent Bayard (à gauche) a lu des textes accompagnés
musicalement par Fabien Christophel. PHOTO DNA

Samedi, la Maison rurale de
l’Outre-Forêt a participé à la
Nuit des Musées. Au pro-
gramme de la soirée, des
scènes de la vie d’autrefois
et un spectacle littéraire et
musical.

DURRENBACH Commerce

Une retraite bien méritée

LE 6 AOÛT 1969, Raymonde
Samtmann commence son ap-
prentissage à la Coop de Guns-
tett. Elle participe encore une
année à l’ancien commerce si-
tué dans la grand-rue, à Dur-
renbach.
En 1973, Coop Alsace ouvre un
nouveau magasin dans l’an-
cien restaurant Buhler, situé
en face de la mairie de Durren-
bach. C’est dans ce nouveau
local, beaucoup plus vaste, ap-
pelé désormais « point Coop »,
que Raymonde Samtmann est
nommée gérante. Elle y exerce
ses compétences de commer-
çante avec amabilité, gentilles-
se et toujours avec le sourire,

sans compter ses heures, pen-
dant 39 années.
Ce n’est sûrement pas un ha-

sard si, aujourd’hui, la Coop de
Durrenbach fait partie des cinq
premiers points Coop d’Alsace.

Lors du verre de l’amitié qu’elle
a offert pour son départ, Ray-
monde a été littéralement sub-
mergée de fleurs, de cadeaux et
d’innombrables éloges et re-
merciements de nombreux
clients de Durrenbach et envi-
rons. Le maire, Charles Meyer-
Kuhn l’a également couverte
d’éloges en lui remettant un
cadeau au nom de la commu-
ne.
Marc Buhr, directeur des Coop,
a fait spécialement le déplace-
ment pour la remercier pour
tout le travail accompli durant
sa carrière, non sans déplorer
le regret et le pincement au
cœur qu’il à chaque fois qu’une
collaboratrice d’une telle com-
pétence quitte la société.
Mais, bien sûr, il respecte son
droit à une retraite bien méri-
tée, qu’il lui a souhaité agréa-
ble et très longue.
Un souhait auquel l’ensemble
de ses amis et clients ont tenu à
s’associer. R

De gauche à droite : Marc Buhr, directeur des Coop, Marc
Gantzer, inspecteur, Jean Weishaar, adjoint au maire,
Raymonde Samtmann et son petit-fils Robin, Charles Meyer-
Kuhn et Damien Weiss, conseiller municipal. DOCUMENT. REMIS

Raymonde Samtmann a fait
valoir ses droits à la retraite
après avoir consacré toute
sa carrière au commerce de
proximité, en dernier lieu à
la Coop de Durrenbach.
Pendant 39 ans.

WISSEMBOURG — LAUTERBOURG Amicale des maires

Élus sans frontières

L’AMICALE TRANSFRONTA-
LIÈRE des maires est une
institution franco-allemande
qui regroupe les maires des
cantons de Wissembourg et
de Lauterbourg et du district
allemand de Bad-Bergzabern.
Les élus des deux régions se
rencontrent régulièrement et
organisent chaque année des
voyages d’études.
Cette année, fin avril, ce sont
les élus allemands, sous la
direction du co-président de
l’amicale, Herrmann Paul,
qui ont choisi les thèmes et
destination de la sortie, éta-
lée sur trois jours. Le groupe
était accompagné par la Lan-
drätin Riedmeyer et l’Ober-
burgemeister Bohrer. Les dé-
placements se sont faits en
train, en bateau, complétés
par des bonnes marches à
pieds.

La première journée a été
consacrée à l’institutionnel
avec un accueil par le Minis-
terpräsident Kurt Beck, la vi-
site guidée du Landtag de
Rheinland-Pfalz et du Hauses
Burgund, la Maison de la
Bourgogne. Cette dernière re-
trace d’ailleurs l’histoire de
cinquante années de parte-
nariat avec la région alle-
mande. Les sujets abordés,
entre autres, ont eu pour
objet l’éolien, les énergies

renouvelables et, biensûr, les
frontières.
La seconde journée a été plus
touristique, avec un déplace-
ment en bateau entre Mayen-
ce et Goarshausen, puis une
randonnée-découverte du ro-
cher de la Lorelei. La derniè-
re journée a eu pour cadre la
ville de Mayence, avec au
programme une visite guidée
de la ville et de ses richesses,
dont les fameux vitraux de
Chagall de l’église Stephans-

kirche ou encore le Fast-
nachtsbrunnen (la fontaine
du carnaval).
Dans le train du retour, le
président de l’amicale des
maires des cantons de Lau-
terbourg et de Wissembourg,
Jean Weisbecker, a pu faire
un premier bilan sur ce voya-
ge, agréable et instructif.
Mais, surtout, un excellent
moyen de resserrer les liens
entre régions transfrontaliè-
res. R

Les membres de l’amicale franco-allemande des maires ont notamment visité la Maison de
Bourgogne, à Mayence. PHOTO DNA

Fin avril, les maires des
cantons de Wissembourg,
Lauterbourg et ceux du
district de Bad-Bergzabern
sont allés à la rencontre de
leurs homologues de Rhéna-
nie-Palatinat.

Les orages et les fortes précipi-
tations qui se sont abattues sur
l’Est du pays lundi soir ont
globalement épargné l’Outre-Fo-
rêt. Dans le secteur de Wissem-
bourg, aucune sortie particuliè-
re des pompiers n’a été à
signaler. En revanche, à Hege-
ney, sur les coups de 20 h 30,
les fortes chutes de grêle ont
obligé une douzaine de sapeurs-
pompiers de Woerth, assistés de
ceux de la section de Gœrsdorf,
à intervenir sur la commune.
Les secours sont restés sur place
jusqu’à environ 1 h, le temps
d’aider les habitants dans le

besoin, à évacuer l’eau. La cave
d’un particulier a notamment
été inondée par 30 centimètres
d’eau et de grêle rue des Aulnes.
Hier matin, certains habitants
continuaient à débarrasser les
trottoirs des grêlons et autres
feuilles. Ce sont, selon certains
d’entre eux, des grêlons « gros
comme des œufs de pigeons »
qui ont recouvert et causé d’im-
portants dégâts dans certains
jardins.
Les sapeurs-pompiers sont
également intervenus à Durren-
bach et Morsbronn-les-Bains en
raison des fortes précipitations.

Hier matin, à Hegeney, les bénévoles ramassaient encore les
grêlons tombés la veille dans les rues du village. PHOTO DNA

HEGENEY
Grêle à la pelle
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